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Altération atmosphérique de verres de vitraux: impact d'une bactérie oxydatrice de manganèse (Pseudomona putida) Les 5 verres ont été altérés dans un milieu liquide minimaliste à 25°C en présence de microorganismes.

Les solutions de milieu de culture ont été périodiquement analysées par ICP-OES et les échantillons solides ont été caractérisés par MEB. Les résultats des expériences à court-terme mettent en évidence que la présence de Mn, même de l'ordre de 1 ou 2 % en poids dans le verre, semble augmenter significativement sa durabilité. La présence de la souche bactérienne P. putida en croissance dans le milieu liquide n'a pas de réel impact sur la vitesse d'hydrolyse à court terme des verres, mais modifie significativement le comportement et la spéciation des éléments du verre relâchés en solution. Mn, Fe et P ont un comportement modifié du fait de leur mobilisation par le métabolisme de la bactérie. Ensuite, le développement de la souche est fortement lié à la composition des verres : l'augmentation de la teneur en Fe/Mn des verres inhibe/stimule la croissance bactérienne, respectivement. De plus, la diminution de la teneur en Fe déclenche la production de sidérophores. Enfin, la présence d'oxydes de Mn en solution et dans les biofilms en surface du verre a été détectée dans toutes les expériences impliquant des verres contenant du Mn. Une première série d'expériences à moyen-terme sur un verre manganésien en présence de P. putida a permis le développement d'un biofilm consistant.
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